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Presents de Noël
JOUR DE L’AN

C. H. DOUCET
(Ci-devant employé chez 8. I aporie)

MANUFACTURIER de BIJOUTERIES,
[Bâtisse de iHôtel Russell)

HUE SPARKS- OTTAWA.
Confecti une oi répare toutes espè
ce» de bijou inries,

GRAVEUR. ARGENTEUR
ET DOREUR.

MONOGRAMMES (SPÉCIALITÉ).
12 Mec'Si

1t. A. Oliiver
AVOCAT.

Bureau. —tiuco;güure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Bgleeon, Ottawa, Ont. 

HOT ARGENT A PRETER "W
OUflWP. S ianvier 1883.

A. CHABOT 
472 RUE SUSSEX

NOUVEAU MAGASIN D'EFFETS
PO U RiVO I TU RE S

Assortiment complet de carcasses en bois 
pour toutes espèces de voitures, moyeux, 
jantes, manchons de charrues etc., etc.

Une boutique p ur la confer/ion des voi
tures est attachée à l'établissement.

M.Chabot lépare et fabrique à ordre toutes 
sortes de voitures d'été et d’hiver, dernier 
style Une visite est sollicitée au numéro
472, Bue SUSSEX, Ottawa.

2 m, 3 f p •27 oct

TAPIS, TAPIS etc.

MAISON DE TAPIS
D'OTTAWA. ZZZ

Av*** Va n'ns grand assortiment, les meü- 
’üg "O Ja -mrs, et 1 s plus bas prix eu 

fait de

Ltelarts, Rideau,
Corniche», Pâle», tiarnltnrw 

et Meuble» de toute Morte.
il»

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 Une HPA RK».

8HOOLBRED et Oie
OtUV», 12 Die. lin. le

DORION & DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

Ht Rue Soarks et 569 Rue Sussex,
OTTAWA.

Nouveaux fonds de scènes variée, peinte 
par les meilleurs artistes du Canada. 

Grands avantages pour les fêtes.
Une douzaine de Portrait*, 

CABINET SIZE,
et ua cadre valant $1.00, pour

98.00»
Photographias de toutes grandeurs, satis

faction garantie.
Une visite est sollicitée ches

DURION et DBLORMB,
No. 140, rue tiparke t 

669 rue Sussex, coin de la rue Rideau,
la.18 Ocv 1883

i-o>«urdtt 
JAM AD t tl» 

OT7 *w*.

t
tAVVA.

RATION
STADA,” •
ÏN,
nçais à Ottawa^
K> par année.

POUR LF" FFTES
fir

FOURRURES
? % t

Assortiment complet de Fourrures 
de tout-s espèces, tel que

Robe* pour voilure*. Canot», 
lilontesux, îtlam lioiiK, 

Ca*a««e», etc», ches

H. L. UOTI
128. Rue Rideau.

Sirop des Enfants du Dr Eoderrt
_ —. ^ Ce sirop est préot..

C»?"*0"ÏOCMt.-d» l’tJniveriili

iWSïW aL0*11**’ ViMe

■Mlde Montréal 
■ulté de Médeci 
de l’Un

Le sirbp des en? 
fants est supérieui 
à toutes les prépa
rations calmante» 
offertes aux môm 

de famille pour conserver la santé de leuii 
enfants ; U pent être donné avec 'a phi 
grande confiance aux enfante dans les cm 
suivante : Colique. Diarrhée, Dvesenterit, 
Dentition douloureuse, insomnie, Touj. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandes le Sirop do Dr Oodrkuf et 
n'en achetez point d'acTr**

En vente par tout ie Van*tU et les Riat»

mm
Uni

la. LA MOrTriLl.K,Kl* , as <’i
Seul .trvpneuure,

K. MoUAi.K, Chimiste. 
Mol h

B.

laIMS.

J. B. AKSAL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER 

et VITRIER
Marchand de

PEINTURE
ET DE VITRES

520 RUE SUSSEX
OTTAWA

M. Arial se charge de tonte 
commande dans sa ligne d’ai- 
(aires ; il surveille lui-même 
tontes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blog.

Les propriétaires trouveront 
an grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes 

17 mare 1883 la

CHAS. DESJARDINS
No. 40 RUE SPARK.

OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la V I E et contre le FEU,

Cité et District d’Ottawa
OOKPAGNIH BIPRÉSINTÉIS 1

La Citizen», DE MONTRÉAL, 
La Not them, Go. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phoenix,

do
do

Capital et Actif Réunis
au delà de

«SL $40,000,000

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.

ACTIONS 
incorporées, 
gent et sur

EMPRUNTS négociée pour particuliers, 
Corporations M -nicipales et Scolaires, Fa- 
briq es tt Eglises a des condition- très 
avantageuses. Taux d’intérêt réduits:

de Banques et de' Compagnies 
achetées et vendues pour ar-

ARGENT placé sur garanties de première

LES capitalistes trouveront leur avan
tage à^corrosp -ndre av *c

M. Chas Desiardins,
BUREAUX :

Edifice de ï’hôie Hmwell, rue 
Spark*. Ottawa.

Marques de Commerce et Droite d’Auteur 
enregistrée.

1er déc. lan

pays et ses institutions, et il a été 
chaleureusement et longuement 
applaudi, én reprenant son siège.

On s’attendait alors à l’ajourne 
ment, mais M. Rinfret en avait 
décidé autrement et durant une 
heure et demie il s’est paisiblement

durant I été, ut d’Halifax seulement 
durant l’hiver.

Elle recevra un subside de dix 
mille louis par année du gouverne
ment durant cinq ans.

Le second des steamers dp la 
compagnie, le ilumda, sera lancé 
dans six spun mes.

La ligne sera régulièremens ou
verte en avril prochain

LE CANADA reuse idée de taper sur cet abus, et 
j’ai applaudi de tout cœur M 
Besson dans l’accomplissement de 
la lâche qu'il a entreprise dans ce 
sens, l’autre soir. Illustrant sa 
thèse d’un exemple particulier, il 
a fait voir M. Charlton demandant, 
l’an dernier, un rapport de 400 
pages foolscap et ne se donnant 
seulement pas ensuite le trouble 
d’ouvrir ce volumineux dossier, 
qui a cependant coûte à la Fuis 
sauce la jolie somme de $800. 
C’est ici assurément une fantaisie 
tou le royale, et un parti qui se la 
permet n’a pas besoin de crier 
trop hau' à la maladministration et 
au gaspillage de ses voisins.

M. Besson a été suivi par plu 
sieurs autres orateurs qui ont 
vigoureusement parlé dans le même 
sens.

Il y a eu reprise du débat sur le 
budjet, celte après-midi ; mais au 
para vaut, la Chambre a adopté 
plus de quarante motions et passé 
les affaires de routine.

La parole était à l’honorable M 
McLelan qui avait proposé l’ajour
nement mardi, et il a relevé avec 
beaucoup de véhémence les accu
sations que le parti libéral et sa 
presse se sont plu à lancer contre 
la politique nationale et le parti 
conservateur depuis 1878. M. Mc 
Lelan est un orat-ur sympathique 
dont la parole franche et convain
cue est toujours accueillie avec 
confiance par la Chambre. Il a 
laissé ce soir une excellente im
pression dans tous les esprits, et s; 
la politique du gouvernement en 
était encore à se créer une popula 
ri té, des discours comme celui de 
l’honorable ministre de la marine 
et des Pêcheries l’aideraient puis
samment dans sa lâche.

A la suite de M. McLelan est 
venu M. Mills, que l’opposition 
avait choisi comme son porte dia 
peau pour la circonstance. Le 
député de Boihwell n'est pas ora
teur, c'est un fait accepté de tout le 
monde ; il est même fort ennuyeux 
ie l’entendre, c'est ce que chacun 
vient de constater. Son discours a 
été la redite assez fade de tout ce 
que le London Advertiser a publié 
en premières colonnes contre ceux 
qui ne vont pas s’inspirer auprès de 
son proprietaire et directeur pour 
conduire l’administration publique 
du Canada.

M. Mills peut être un excellent 
journaliste, il peut savoir beaucoup 
et étudier rudement ; mais, je le 
déüe bien de faire la fortune de 
son parti dans les débats parlemen
taires.

M. Curran avait été désigné pour 
répondre au député de Uothwell et 
il s’est acquitté de celte tâche d'une 
nanière magistrale. Bel orateur, ie 

— 12 mars. représentant de Montréal Centre
Je vous ai déjà signalé les dé- a fait une vénémente réfutation de 

penses extravagantes que certaine toutes les vieilleries fantaisistes 
députation factieuse fait encourir ressuscitées par M. Mills. Il a cité 
annuellement au trésor pub.ic. des faits et des chiffres pour dé- 
On demande des documents ; la montrer que les résultats généraux 
plupart du temps on les feuillette de la politique actuelle ont été 
à peine quand ils ont été déposés favorables à l’intérêt public. S ms 

le bureau de la Chambre ; et doute qu’il y a eu des défectuo.i- 
l’on croit avoir ainsi joué le rôle tès ; mais, quelle institution bu 
de bon citoyen,, de député cons- main est parfaite t Appartient-il 
ciencieux, d’adversaire habile et d’ailleurs au parti libéral de criti 
éclairé des hommes du pouvoir, quer let détails d’une administra 
Cette histoire-là se répète à satiété tion, quand lui-même a été si 
durant chaque session, et elle a faillible et «est montré si impuis- 
pris aujourd’hui, par habitude, des sant T M. Curran a eu de vrais 
proportions colossales. élans d'éloquence en flétrissant la

Je me demandais depuis long conduite des hommes qui inventent 
temps quel député aurait l’beu- le mensonge pour discréditer le

Ottawa et Hull, 13 Mars 1886

DINER DU GOUVERNEUR

agité en face des banquettes vides 
et de quelques rares députés qui 
se disloquaient les mâchoires en 
admirant le plafond de la salle.

Enfin la séance s’est ajourne à 
minuit et demi sur proposition de 
M. Tassé qui va reprendre le débat 
demain.

Leurs Excellences le gouverneur 
général et la marquise de Laos 
downe ont donné, hier soir, un 
diner auquel assistaient : lord et 
lady Melgund, l’honorable M. 
Cochrane et madame Cochrane, 
l’honorable M. Dickey, M. Coursol, 
M. P. et madame Coursol, M. Tassé, 
M P. ei madame Tassé, M. Tupper, 
M. P., M. Burgess et madame Bur 
gess, M. Jones et les aides-de camp 
Après le diner, les invités se sont 
rendus au grand salon où ils ont 
en le plaisir d’entendre une f.rt 
brillante musique.

La Cause Mercier- assé
Paroles du Juge Ramsay, le 9 mars 

1885Loronon.
In this case the Dans ce cas, le 

fact on which thi fait *-ur lequel la 
most smon* part partie la plus se- 
of the accusation rieuse de l'accusa- 
war> found d has tion était fond'-e 
not only been pr- - a été non - setile- 
ved, but it has ment prouvée 
b**en a Imitted and mais il a clé admis 
almost gloried on. et presque même 
The fact is that glorifié. Le fait est 

complainant uue le plaig ant 
having the control ayant le contrôle 
f art elec ion peti- d’u o petition d’è- 

containing I- ction renfermant 
ac'-isati ns

LES FAITS DU JOUR

Les recettes du Grand Troue ont 
été de $273,622 la semaine dernière.

On évalue à 7ù,000 le nombre 
des émigrants partis d’Irlande en 
1884. C’est 40,000 de moins qu en 
1883.

LOTERIE NATIONALE
•ersonal har es des 

against Mr Mous- personnels cot - 
s^au, th-î Premier tre M Mousseau, 
M nister of this le premier minim**- 
pi ovince,
abandoned tho^e s’est désisté de c s 
•.Larges, an 1 that a cusaii» s ►tque 
the condition of la conddion de c>- 
this abandonment désistement était 
was the payment le paiement d une 
uf a sum of mon y somme d'argent 
n guise of costs, sous le couvert de 

Thi' was an illicit frais. C’Él'AlT 
consideration. CNE CONSIDÉ- 

RVTION ILLI
CITE.

Le tirage de la grande loterie or
ganisée par M. l’abbé La belle en fa 
veur de ia colonisation est fixé au 
15 avril, l/n mois à peine ncius 
sépare de eelte date qui peut être 
un évènement d’une certaine im
portance.

L’esprit qui a présidé à cette lo 
tene a été bien compris par n >s 
compatnotès d’Ottawa. Plus de 
mille billets ont été vendus jusqà à 
présent, et Von devrait pouvoir 
augmenter ce chiffre considérable
ment.

Cette loterie est tout un essai. Si 
elle obtient le succès voulu, on en 
fera une institution permanente. 
Et avec un engin de ce genre, repo 
•ant sur la souscription volontaire, 
les promoteurs de la colonisation 
pourraient peut être trouver un 
aide puissant pour pousser leur 
œuvre patriotique.

Notre race ne pourrait mieux 
faire que de se taxer courageuse
ment pour la colonisation. Ce se 
rail le meilleur, le plus profitable 
et le plus fécond des placements 
Comme elle a en horreur tout c 
qui ressemble à la taxe directe sous 
une forme ou sous une autre, il ne 
reste guère d’autres moyens d’ac 
tion qve les associations, les sous
criptions volontaires, etc.

Ces moyens là pourraient ce pen 
dant produire des ressources rela
tivement considérables si on les 
adoptait avec zèle et vigueur. La 
loterie est un des meilleurs et des 
plus faciles par l'attraction qu’elle 
oflre.

Chaque Canadien devrait pren
dre au moins un billetet témoigner 
ainsi de l’intérêt qu’il porte à la 
cause de la colonisation.

Les vieux journaux et les livres 
français ou anglais, sont fort esti 
mês des gardiens des phares en bas 
de Québec.

M. Gregory, qui représente de ce 
côté le d parlement de la Marine, a 
sous son contrôle environ soixante 
stations dans le fleuve et le golfe 
Rt. Laurent, depuis Québec jusqu’à 
l’Atlantique. Beaucoup de gar
diens ont des familles de plusieurs 
me li bres qui peuvent lire le fran
çais ou l’anglais et dans bien des 
cas lire les deux. Ils connaissent 
peu de choses ou rien du tout de 
ce qui se passe en dehors de leur 
espèce d’exil, et sont très recon
naissants envers ceux qui leur ex
pédient des matièi es quelconque â 
lire pour les aider à briser la mo
notonie de leur existence.

Les dons de cette natuie que les 
person1 es bienveillantes seraient 
disposées à faire, seront distribués 
par les officiers des steamers qui 
approvisionnent les phares.

Les journaux et les livres illus
trés sont particulièrement intéres
sants et souvent très instructifs 
pour les enfants, qui ont vu et qui 
connaissent si peu de choses du 
globe et de ses habitants, des in
ventions et du progrès.

Au nom des gardiens de phares 
de son district, M. Gregory remer
cie tous ceux qui auront la bonté 
de répondre à son appel.

hait de ta iirnvh.ee.

SOIIiJEK

DRAMATIQUE ET ill USICALE
DONNÉE PAR LA

FANFARE DES CHAUDIERES
DIMANCHE

Le 15 courant
A la Salle de Musique de St Jean-Bap

tiste (ancienne église) rue Q îeen.
La boirée co n meneur a e 8 heures et les 

portes seront ouvertes à 7 heures. 
SfiTPR'X D'ADMISSION 

ièges réservés,
Autres Sièges...

. 25 Cents 
15 Cents

PLUNKS D’AlTRICHES

Frkées, Nettoyées et Teintes
DANS LES

Dernières Couleurs et Goû's
DE A SAISON

En Fn Jour Après l’Ordre Donné

VIEUX CREPE REMIS » NEUF 
ALEX. A. CLOUTHIER

TEINTURIER PARIS H N
ira. 15 RUE EX.GIIT, 

OTTAWA.
(Pré. de la rue Spark».)

13 mars, ’85

Le North British Daily Mail de 
Glasgow rend compte de la ma
nière suivante du lancement du 
steamer Demara construit pour le 
compte de lg compagnie de navi
gation d’Balifax.

C’est un beau steamer de 1820 
tonneaux et classé 100 à 1 par le 
Lloyd anglais. Il peut fournir aux 
oassagers tout le confort et l’es
pace désirés. Il peut recevoir 30 
passagers de première classe. Res 
«alous sont spacieux et d’un beau 
fini.

LE MUSEE ROYAL
Propriétaires.Gain A, Ilarlray,

AU PAR'-BMENT Une semaine, commençant

LUNDI, 9 MARS 188c
Nouvel engagement de la Compagnie

EST. QÜINTE1V
Avec de nouveaux arti-tes et de nouvelles

pièvee.

Hardi, Jeudi et Samedi.
Prix d'entrée :

LE 8013. 15, 20, 80 et 60 Cents, 
L'APRÈS-MIDI. 10 et 20 lents.

Le Demara peut recevoir 50 pas 
sagers de deuxième classe et près 
de 180 de troisième. Ses engins 
peuvent supporter une pression de 
vapeur de 90 livres.

Le Demara est le premiersteamer 
qui sera mis au service de la com 
paguie de navigation d’Balifax. 
Cette compagnie a été incorporée 
par acte du parlement, l’année 
dernière. Elle a fait un contrat 
avec le gouvernement pour toute 
une ligne de vapeurs entre le Ba 
vre, France et Québec et Halifax

M • Raies

sur
O. POTVIN,

Barbier et Marchand de Tabac
No 16/ RC JE BROAD,

( Vts-à vis la G\RF du PACIFIQUE.)
Des ouvriers sont attachés à cet établisse

ment, pour la coui-e d**s cheveux et la barbe. 
Dans le dépaitem nt du commerce, ee 

timt nt compl-t de Tabacs, 
e divers ■ ri* et qualités, 

tampiliee de la Poste, pour 
lettres et journaux.

Ottawa, 7 février, 1886.

trouve un aeson 
Cigares, Pi|*es. d 
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R ALARIB, 
Bolton, Ottawa..
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WILLIAM
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DOCGALL.
, L.L. M.

"RELIGION ET PATRIE" ANNOACBftl

Par année.............

Pour six mois..,.. 

Pour Quatre mois..

.9S.O0 Première insertion, par llrne~.SO.lo
Tous lee toon ............
Trois tots par semaine.
Une fois 1% semaine.......... ..w <M>LE CANADA o.o*IJ»

M
1.00

Avis de Naiseenoe. Mariage on 
Déoès..................................... MO

Poor lee annonces à longs termes1 
conditions spéciales.

Pour l'année. •SMS
JOURNAL Q,UOT$IDIENPayable d'avance.
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